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Combien coûte la propreté de votre ville ?
La question du coût de la propreté des villes semble 
simple et légitime, mais très rares sont celles capables 
d’y répondre. 
Pourtant, les enjeux économiques, sociaux, politiques, 
environnementaux sont considérables.
Est-ce que l’estimation du coût de la propreté d’une 
ville (avec propositions d’optimisation) peut faire l’objet 
d’un TB ? 



1. Les citoyens
2. Les voiries
3. Les collectivités 

publiques 
4. Les entreprises de 

nettoyage

Intérêt du sujet

Est-ce un sujet 
intéressant ?

Apparemment, oui…

Qui sont les parties 
prenantes et quels 
sont leurs enjeux ?



Influences et enjeux –
dans ce cas

Moi – Etudiant, citoyen
Collègues - Citoyens

Partenaires et réseau – Collectivités publiques, prestataires de service
Organisation/champs professionnel – Services publics, offices

Parties prenantes, investisseurs, groupes d’intérêts – Associations des 
Villes pour la Propreté Urbaine (AVPU), EAWAG, etc.

Autres personnes concernées par l’impact du projet – Touristes 
Société, économie, culture – Gros enjeux environnementaux et sociaux 

(sentiment de sécurité, attractivité de la ville, etc.)

L’entreprise 
confiant ce 

travail est une 
start-up active 
dans l’aide à 
l’optimisation 
du processus 
de nettoyage



Les citoyens

Les élus                   Les administrations
Les services
Les prestataires

Propreté des 
villes, qui est 
concerné ?

Fonctionnement 
global, selon les infos 
recueillies lors 
d’entretiens avec 
l’entreprise confiant le 
travail. 

Rendent 
des 

comptes 
à

Elisent

Rendent des comptes à 

Donnent l’ordre

Prestation de 
nettoyage, dont le 
résultat est la 
propreté. 

Exécutent

Constatent



Au départ, la RL

Si l’on fait une recherche 
sur «propreté» et «villes», 
on tombe sur 54’277 
résultats.

Ça fait beaucoup…
Un petit tri s’impose



Au départ, la RL

Les résultats sont trop nombreux et peu pertinents. En précisant 
fortement les paramètres, on obtient : 



Au départ, la RL

OK – ce texte est dans le tir et va permettre de savoir comment s’y 
prendre (ou trouver les bons mots-clés).  



Au départ, la RL

Ce que l’on y lit d’intéressant :

Pour une ville comme Paris, les élus identifient 
d’importantes possibilités d’optimisation. C’est 
donc un sujet intéressant, avec de forts enjeux.



Au départ, la RL

Ce que l’on y lit d’intéressant :

De manière générale, nombreuses sont les villes 
qui essaient d’optimiser leur processus de 
nettoiement. On peut agir sur :
- L’organisation du travail
- La gestion et la consommation de l’eau
- L’infrastructure et le matériel de nettoyage



Au départ, la RL

Ce que l’on y lit d’intéressant :

Les enjeux pour les parties prenantes sont élevés 
(notamment personnel de voirie). 
Quantifier le «niveau de propreté à atteindre» et 
mettre en regard les moyens pour y parvenir est 
une étape indispensable et délicate. 



Au départ, la RL

Pour parvenir à une quantification,
on peut estimer le coût de la 

propreté selon deux logiques :
1) Les coût des moyens alloués 
2) Le coût pour obtenir un certain 

résultat

Attention : ce choix n’est pas neutre 
et les conséquences sont lourdes. 



Au départ, la RL

Dernier point fondamental :
Il va falloir définir ce que l’on 

entend par «propreté» et définir 
concrètement les critères 

permettant de définir qu’un endroit 
est «propre». Est-ce :

- Parce qu’il a été nettoyé ?
- Parce qu’il ne présente pas de 

salissures ?
- Parce qu’il en donne l’impression 

(sentiment de propreté) ?



1. Qu’est-ce que la «propreté» 
d’une ville ? Comment la 
définir et la mesurer ?

2. Peut-on évaluer le coût de la 
propreté avec les moyens qui 
sont alloués pour l’obtenir ? 

3. Peut-on évaluer le coût de la 
propreté avec les moyens 
effectivement mis en œuvre 
pour l’obtenir ?

4. Laquelle de ces deux 
évaluations est la plus 
intéressante, dans un but 
d’optimisation ? 

Hypothèses à 
tester 

L’article donne des 
indications très
claires sur ce qu’il
faudra définir pour ce
travail



1. En cherchant mieux, on 
trouve une littérature 
(professionnelle, pas 
vraiment académique)  
abondante, sur :

2. Le sentiment de propreté et 
sa mesure : ici.

3. Les bonnes pratiques de 
différentes villes : ici. 

4. Les outils méthodologiques 
pour mesurer la propreté : ici.

5. Etc. 

Au départ, la 
RL

http://avpu.fr/wp-content/uploads/2018/09/Sentiment-proprete%CC%81-Metz.pdf
http://avpu.fr/wp-content/uploads/2021/09/lettre_avpu_mai-2019-n%C2%B011_compressed.pdf
http://avpu.fr/wp-content/uploads/2021/02/formation-grille-IOP-site-AVPU.pdf


Construction 
des WP

L’article donne des 
indications sur ce
qu’il faudra définir
pour ce travail.
On peut proposer une
première definition 
des WPs.

WP Objet du 
WP

Moyens méthodos He
ure
s

Livrable

Evaluation 
de la 
propreté

WP1 Donner une 
définition de la 
propreté 
applicable sur le 
terrain

Revue de la littérature

Etude de terrain sur la propreté 
objective (recensement et 
typologie du nombre de déchets 
par m2)

Etude sur le sentiment de propreté 
(questionnaire semi-directif auprès 
de la population) 

50 Méthode
permettant 
d’évaluer un 
niveau de 
propreté. 

Evaluation 
«top-down»

WP2 Evaluer les 
moyens alloués 
au nettoiement

Identification dans les budgets 
communaux les postes attribués 
au nettoiement.

40 Méthode
d’évaluation 
«top-down»

Evaluation 
«bottom-up»

WP3 Evaluer les 
ressources 
utilisées en vrai

Identification des ressources 
concrètement utilisées pour 
parvenir au résultat de propreté  –
données des voiries et entretiens

40 Méthode 
d’évaluation 
«bottom-up»

Etude de cas WP4 Application des 
deux méthodes 
à un cas 
concret

Etude de cas auprès d’une 
commune vaudoise (ex : 
Lausanne) en appliquant les 2 
méthodes. 

50 Evaluation du 
coût pour une 
ville selon les 
2 méthodes



Tant que la boucle n’est pas stabilisée, votre sujet n’est pas défini.

Vérification : étapes de la boucle d’itération

Sujet

Littérature

DémarcheLivrables

Nature des 
recos

Evaluation du coût de 
la propreté selon
deux méthodes - OK



Tant que la boucle n’est pas stabilisée, votre sujet n’est pas défini.

Vérification : étapes de la boucle d’itération

Sujet

Littérature

DémarcheLivrables

Nature des 
recos

Articles académiques
+ professionnels. OK



Tant que la boucle n’est pas stabilisée, votre sujet n’est pas défini.

Vérification : étapes de la boucle d’itération

Sujet

Littérature

DémarcheLivrables

Nature des 
recos

Les grandes étapes
sont posées – on 
peut affiner



Tant que la boucle n’est pas stabilisée, votre sujet n’est pas défini.

Vérification : étapes de la boucle d’itération

Sujet

Littérature

DémarcheLivrables

Nature des 
recos

On a promis
l’évaluation des coûts
pour une ville selon
deux méthodes



Tant que la boucle n’est pas stabilisée, votre sujet n’est pas défini.

Vérification : étapes de la boucle d’itération

Sujet

Littérature

DémarcheLivrables

Nature des 
recos

On pourra
recommander une
méthode et proposer 
des optimisations



Conclusion : on peut passer à la deuxième itération – il y a du potentiel

Vérification : étapes de la boucle d’itération

Sujet

Littérature

DémarcheLivrables

Nature des 
recos



1. Cette question a fait l’objet 
de deux TB

2. L’un a été réalisé pour la ville 
de Lausanne, l’autre pour la 
ville de Metz

3. L’accès aux données a été 
facilité par l’entreprise 
confiant le travail.

4. Le résultat a permis de 
calculer le coût de la 
propreté et proposer des 
optimisations… dont les 
effets sont observables sur le 
porte-monnaie du citoyen.

Dans la réalité





1. Différencier une démarche 
de recherche théorique d’une 
étude sur le terrain.

2. Connaître les étapes de la 
boucle de définition d’une 
recherche de terrain.

3. Maîtriser le vocabulaire lié à 
la définition de votre projet 
(WP, livrables).

4. Savoir établir votre propre 
démarche méthodologique 
dans le cadre d’une étude de 
terrain.

Objectifs -
RAPPEL
A la fin du cours, 
vous devez être
capables de…

Vous n’avez pas 
encore tous les 
éléments

Vu aujourd’hui

Vu aujourd’hui –
sera repris au 
prochain cours

Les grands principes 
ont été vus 
aujourd’hui, mais 
cela sera repris. 



Les pièges à éviter
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1. Penser qu’un titre suffit et que 
l’organisation du projet s’éclaircira 
au fur et à mesure.

2. Réfléchir «en silo» et de manière 
individuelle. Challengez votre 
projet. 

3. Des WP trop nombreux, qui ne 
conduisent à aucun livrable.

4. Choisir un sujet dont la faisabilité 
n’est pas démontrée, uniquement 
pour avoir un sujet.  

5. Laisser des zones d’ombre (il faut 
prévoir un plan B).

Pièges



1. Toute critique émise par le/la 
chercheur/euse dans le cadre de 
son étude sera perçue par 
l’organisation et pourrait être 
source de tension. 

2. Si l’organisation est connue, il peut 
être difficile d’assurer l’anonymat 
(ex : multinationale sise à Vevey)

3. Les problèmes de confidentialité se 
vivent différemment lorsqu’il s’agit 
de collègues/proches. 

4. Depuis l’intérieur d’une 
organisation, il est plus facile 
d’obtenir des données comme des 
PV de séances, des rapports, etc. 
– peut-on/doit-on les utiliser ?

Points de 
vigilance



Les bonnes pratiques
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Synthèse des 
bonnes 
pratiques



1. Les implications sociales du projet 
(et, pour commencer, du «problème» 
de départ). Ex : qui en retire des 
bénéfices et qui en subit des pertes 
(individus, communautés de pratiques, 
membres d’une organisation) ?

2. Les implications économiques du 
projet (et, là encore, du «problème» de 
départ) : quelles sont les aspects 
financiers en jeu ? L’étude est-elle 
faisable ? Permettra-t-elle de parvenir 
à des gains ? Pour les intérêts de qui ? 

3. La durabilité de l’étude (le 
«problème» de départ se limite-t-il aux 
frontières de l’organisation ?) : quels 
en seront les impacts sur l’extérieur de 
l’organisation ? L’environnement ?

Bonnes 
pratiques
Attention à bien 
explorer…



1. Comprendre les enjeux superficiels 
et profonds des parties prenantes 
et groupes d’intérêts.

2. Comprendre le contexte informel. 
Aller au contact de celles et ceux 
qui travaillent dans l’organisation. 
Identifier les enjeux, frustrations, 
tensions avant l’étude.

3. Clarifier son propre agenda et ses 
propres intérêts face à l’étude. 

4. Déterminer à quel point l’on risque 
de se faire instrumentaliser.

5. Se positionner selon ses propres 
valeurs d’intégrité, crédibilité, 
dignité. 

Bonnes 
pratiques
Attention à bien…



1. Etablissez la liste des contacts 
dont il est nécessaire d’obtenir 
l’autorisation. 

2. Préparez un résumé.
3. Demandez la permission de 

réaliser l’étude (elle peut intervenir 
à différents niveaux hiérarchiques). 

4. Challengez votre démarche avec 
les personnes en charge de 
maintenir le cadre (managers, 
professeurs de la HEIG-VD). 
Identifiez les points sensibles. 

5. Challengez l’étude avec les 
participants potentiels. Faites une 
phase de test. 

Bonnes 
pratiques
Concrètement…



1. L’information tenue confidentielle
2. Les engagements pris (non-

diffusion, confidentialité)
3. Les ressources engagées 

(mobilisation du temps des 
collaborateurs, espace de travail)

4. Les objectifs et la structure du 
projet

5. L’approche méthodologique est 
retenue

6. Le périmètre de l’étude
7. La nature des résultats et ce qui 

sera transmis à l’organisation ou 
aux personnes ayant participé. 

Bonnes 
pratiques
Les points à 
déterminer au tout 
début du projet…



1. Inscrire la planification de l’étude 
dans votre agenda (test de réalité)

2. Prévoir suffisamment de temps 
pour obtenir l’accès à vos données

3. Prévoir suffisamment de temps 
pour collecter vos données, les 
transcrire, etc. 

4. Identifier quelle base de données 
de contacts vous allez utiliser : est-
elle existante ou est-elle à acquérir 
? Si oui, comment ?

5. Préparer ses entretiens (y compris 
ceux pour challenger le projet). 

Bonnes 
pratiques
Et avec tout cela, 
une sévère 
planification…



Quelques éléments de calibrage
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1. En principe, un document de 
présentation d’une étude est plutôt 
court (2-3 pages) 

2. La démarche ne devrait pas 
compter plus de 4-5 WP. 

3. L’état de la littérature ne fait, en 
principe, pas l’objet d’un WP. 

4. La composition des WP doit 
permettre de démontrer la 
faisabilité de l’approche.

5. En principe, les WP ne figurent pas 
dans le rapport final.

6. Il faut un WP par livrable, en gros. 
Pas de WP sans livrables ou de 
livrables sans WP. 

Calibrage



Termes à retenir
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1. WorkPackage (WP)
2. Livrable
3. Indicateur (fera l’objet d’un 

prochain cours)
4. Hypothèse (fera l’objet d’un 

prochain cours)

5. Synonymes de livrable : output, 
outcomes, produits

6. Synonymes de WP : phases, 
séquences.

Termes à 
retenir
…et à savoir 
définir…



Il s’agit de découper son projet en 
grandes activités («paquets de travail»), 
afin de :
1. Répartir/planifier la charge de 

travail (pour vous ou en équipe)
2. Définir précisément qui travaille 

sur quoi au sein du projet, quelle 
est la contribution de chaque 
partenaire. 

3. Bien planifier le projet, pour 
vérifier que vous n’avez rien oublié 
et ajuster éventuellement vos 
ressources et démarches. 

4. Suivre la réalisation du projet. 
5. Clarifier ce que vous attendez 

concrètement (livrables de 
chaque WP).

WorkPackage

Ce que c’est et à 
quoi ça sert



Il s’agit de dire ce que vous 
allez concrètement produire comme 
résultat pour chaque WP : 

1. Cette notion de livrables sert à 
affiner la planification de son 
projet. 

2. Mais surtout à clarifier ce 
qu’apporte le projet : que restera-
t-il après la fin ?

3. Quels seront les « produits » 
que vous pourrez montrer ?

4. Comment pourrez-vous « justifier » 
l’utilisation heures investies ?

Livrable

Ce que c’est et à 
quoi ça sert



Par exemple : 
- Dans un WP « Analyse de 

l’existant » : cartographie des parties 
prenantes

- Dans un WP « Analyse des 
représentations » : carte perceptuelle 
(schéma avec les associations 
d’idées produites par les personnes 
interrogées)

- Dans un WP «Analyse du marché» : 
profils-types des consommateurs

- Dans un WP «Benchmarking» : 
«Cahier blanc» des bonnes pratiques 

- Dans un WP «Analyse du 
positionnement» : graphique de 
positionnement de l’organisation par 
rapport à la concurrence, etc.

Livrable

Ce que c’est et à 
quoi ça sert



Par exemple : quelle est la relation 
entre les personnes concernées par 
des activités de soin ?  
- Dans un WP « Analyse de 

l’existant » : cartographie des parties 
prenantes

Livrable

Ce que c’est et à 
quoi ça sert



Par exemple : qui est susceptible d’acheter 
le produit ?
- Dans un WP «Analyse du marché» : 

profil-type des consommateurs (persona) 

Livrable

Ce que c’est et à 
quoi ça sert



Par exemple : que représente pour 
vous la notion d’individualité ? 
- Dans un WP « Analyse des 

représentations » : carte perceptuelle 
(schéma avec les associations 
d’idées produites par les personnes 
interrogées)

Livrable

Ce que c’est et à 
quoi ça sert



Par exemple : quelle est votre 
perception des marques de voiture ?
- Dans un WP «Analyse du 

positionnement» : graphique de 
positionnement de la marque par 
rapport à la concurrence, etc.

Livrable

Ce que c’est et à 
quoi ça sert



Par exemple : comment les 
consommateurs choisissent-ils leur 
équipement ? 
- Dans un WP «Analyse des critères 

de choix du consommateur» : 
graphique priorisant les critères

Livrable

Ce que c’est et à 
quoi ça sert



Par exemple : comment adopter de 
meilleures pratiques ? 
- Dans un WP «Benchmarking» : 

«Cahier blanc» des bonnes pratiques 

Livrable

Ce que c’est et à 
quoi ça sert





A vous de jouer
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- Analyse de l'expérience candidat lors du processus de recrutement d'une 
multinationale active dans l'agroalimentaire afin de proposer des axes 
d'amélioration

- Analyse du positionnement et des prestations offertes par La Boîte O 
Services sur le marché du maintien à domicile en vue d'accroître sa 
clientèle.

- Analyse des difficultés de recrutement de personnel soignant qualifié 
auprès d'un établissement médico-social vaudois et réalisation d'un plan 
marketing RH visant à attirer les profils-candidats ciblés

- Analyse des attentes client du marché de la restauration collective pour 
enfants et séniors dans les cantons de Fribourg et du Valais afin de définir 
une stratégie de développement dans ces cantons pour l'entreprise

- Analyse de la satisfaction des collaborateurs d'une société active dans le 
courtage hypothécaire afin de proposer des mesures d'amélioration

Comment vous y prendriez-vous avec ces sujets* ?

*…qui ont tous fait l’objet d’un TB évalué à au moins 5.0



- Etude de marché et constitution d'un business plan pour une plateforme 
web développée par une entreprise du secteur des technologies de 
l'information et de la communication

- Analyse du marché vaudois de la construction et élaboration d'une 
stratégie marketing avec des prévisions financières permettant à une 
récente PME active dans ce domaine de générer des revenus plus 
rapidement

- Analyse financière des scénarii de transmission d'une entreprise active 
dans le domaine du chauffage et sanitaire

- Analyse du potentiel de rentabilité d'une future plateforme active dans le 
domaine du crowdlending immobilier en Suisse

- Étude des causes de l'absentéisme au sein d'une entreprise de production 
de façon à proposer des mesures visant à diminuer sa proportion et ses 
impacts.

Comment vous y prendriez-vous avec ces sujets ?

*…qui ont tous fait l’objet d’un TB évalué à au moins 5.0


